
 

 

 Śrīmatī Gaṅgamātā Gosvāminī 
 

Anniversaire comméré simultanément avec la Gaṅgā pūjā, 
 la veille de la rédemption personnifiée : Nirjala Ekādaśī (Bhīma)  

Mois de Trivikrama, mai/juin 
 

 
Dès son enfance, la Princesse Śacī Devī, la fille du roi Naresh 
Nārāyaṇa du Bengale, montre une dévotion sans pareille envers Śrī 
Kṛṣṇa ; elle refuse de se marier en raison de son profond attachement 
transcendantal à Śrī Kṛṣṇa. 

N. B. Bien prononcer Śacī avec l’accent sur ś (son ch palatal), 
sinon, sans, avec s (sifflante) ’sāci’= de travers. 

 
Après la mort de son père, elle dirige le royaume.  
Mais elle y renonce vite pour trouver un maître spirituel authentique. 
 
La Princesse Śacī Devī rencontre Śrīla Haridāsa Paṇḍita, guru 
célèbre de Vṛndāvana ; elle commence alors à exécuter dévotement  
bhajana envers Śrī Govindajī. 

 
Devenue frêle par son extrême sobriété, elle dort néanmoins à même la rive de sable de la Yamunā,         
et se lève avant le lever du soleil pour nettoyer le Temple de Govindajī. 
Chaque jour, elle écoute Bhāgavatam kathā ; assiste à l’ārātrika de Govindajī, visite les līlā sthāna  
(lieu de Divertissements) et médite en marchant autour de Rādhā Śyāmasundara, Vaṁśīvaṭa,  
Sevā kuñja, Nidhu Vana, Rasa sthalī.   
 
Recevant les encouragements de Śrīla Haridāsa Paṇḍita, Śacī devī, abandonnant complètement 
toute fierté due à son rang de princesse, se vêt de haillons ; elle va même de maison en maison 
dans Vraja demander l’aumône. Son ascétisme et son humilité forcent l’admiration des Vrajavāsī. 

 
Sur la suggestion de son guru, Śacī devī part au Rādhā 
Kuṇḍa pour profiter de la compagnie de Śrīmati 
Lakṣmipriyā Devī Dāsī, une chère disciple de Śrīla 
Haridāsa.  

 
[ Suivant le parfait exemple de Haridāsa Ṭhākura, 

 Lakṣmipriyā Devī chaque jour récite 300 000 noms  
(192 tours de 108 perles Tulasī) de Śrī Kṛṣṇa.] 

 
Quotidiennement, les deux femmes marchent autour de 
Govardhana, la Colline transcendantale, et adorent Śrī 
Kṛṣṇa. 
 

Sur l’ordre de son guru, Śacī Devī part ensuite à Jagannātha Purī, dans la maison qui avait appartenu, 
200 ans plus tôt à Sārvabhauma Bhaṭṭācārya. Sārvabhauma 
Bhaṭṭācārya et la plupart des associés éternels de Śrī 
Gaurāṅga Sundara étaient déjà remontés au monde spirituel, 
à Goloka Vṛndāvana.  
Śacī devī restaure la maison de Sārvabhauma ; elle y établit 
un merveilleux culte pour Śrī Śyāma Raya, une divinité que 
lui confia un brāhmaṇa de Jaipur.  
 
Chaque jour, elle donne des conférences sur le Śrīmad-
Bhāgavatam. Ses cours deviennent fort populaires et attirent 
des auditeurs à des kilomètres à la ronde. Beaucoup de 
personnes, y compris des brāhmaṇa et le roi Mukunda Deva, 
acceptent initiation de Śacī Devī — dans la Gauḍīya vaiṣṇava 
sampradāya.   
 

 

Govardhana Parikramā 

 

Sārvabhauma Bhaṭṭācārya, maison 

 



 

 

Comment Śacī Devī a obtenu le nom Gaṅgamātā : 
 

 « Le jour de Gaṅgā sāgara mela, Śacī Devī, qui résidait alors 
à Jagannātha Purī, voulut se baigner dans le Gange 
(pourtant à des centaines de kilomètres). 
Alors, cette nuit-là, Mère Gange coulant des pieds pareils aux 
lotus de Śrī Jagannātha vint dans l’āśrama de Śacī. La 
portant dans ses eaux, Śrī Gaṅgā Devī fit flotter Śacī en 
transe jusqu’aux pieds pareils au lotus de Jagannātha Svāmī 
à l’intérieur du temple. 
   Après avoir déverrouillé les portes le lendemain matin, les 
gardiens furent très surpris de trouver quelqu’un à l’intérieur 
du Temple. La considérant comme une voleuse, ils la mirent 
immédiatement en prison. 
   Voyant cette terrible erreur, Śrī Jagannātha apparut 
simultanément en rêve devant le roi de Purī et son chef 
pūjārī. 
Il leur ordonna de libérer Śacī Devī Dāsī sur-le-champ et de 
prendre initiation d’elle. 

                                                           Ainsi elle devint célèbre comme Gaṅgamātā Gosvāminī.» 
 

 

Bonus / Féminisme  
 
  

Śrīla Prabhupāda encouragea les femmes à 

participer aussi à son importante œuvre : diffuser la 

conscience de Kṛṣṇa. « Nous enseignons à la 

fois aux hommes et aux femmes comment 

prêcher, et en fait tous deux prêchent à 

merveille… » 

(Caitanya-caritāmṛta, Ādi-līlā 7.32. 37.) 

 
 
N. B. Dans ses livres, comme on le pratiquait durant son siècle, Śrīla Prabhupāda écrit les 
hommes pour désigner l’humanité. De nos jours, les règles d’inclusivité considèrent comme plus 
respectueux des doublets (êtres humains) ou des mots génériques (les personnes, les 
individus)…. 
 
TP / L’erreur de s’identifier à son corps matériel  

La dichotomie homme / femme concerne le corps, tandis que la désignation « Vaiṣṇava » se 
réfère à la nature de l’âme. Srila Prabhupada's Shower of Mercy - YouTube  

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Gaṅgamātā Gosvāminī 

https://www.youtube.com/watch?v=PDjX2xF541Q
https://www.youtube.com/watch?v=PDjX2xF541Q
https://www.youtube.com/watch?v=PDjX2xF541Q


 

 

Les femmes qui adhèrent à la pratique védique (les Vaiṣṇavī) ne se sentent donc en rien 
exploitées. Dans la mesure où elles œuvrent dans la réalisation consciente de Kṛṣṇa (Dieu),  
En fait, elles échappent à toute exploitation, car elles ne lui laissent aucune place : 
elles évitent toutes activités fautives ; en particulier, les relations sexuelles illicites - qui pourrait 
dès lors les exploiter ? 
 
En dernière analyse, bien plus que le genre, l’avancement spirituel s’avère le critère. 
 

La Bhagavad-gītā 10.34 nous décrit 7 qualités admirables 

kīrtiḥ śrīr vāk ca nārīṇāṁ / smṛtir medhā dhṛtiḥ kṣamā 

« Ressortent des qualités féminines : renommée (bonne réputation), beauté et prospérité (śrī), 
douce parole (vāc), mémoire, intelligence, résolution (stabilité, constance, fidélité ; cf. Mère 
courage) et patience (indulgence, pardon ; tolérance personnifiée par la Terre). »   
 

Est-ce misogyne ? miso = haïr et gyne = femme.                                                                                    

Misogyne : Qui fait preuve de mépris ou d’hostilité envers les femmes. 

 
Des preuves scientifiques confirment que certaines fonctions subtiles du cerveau concernent 
plutôt les femmes que les hommes. 
Les recherches modernes sur les côtés droit et gauche du cerveau confirment cette information 
cinq fois millénaire. cf. mes séminaires de psycho. à Navadvīpa et mes MP3 : Lune et respiration, 
l’acte juste au bon moment.   
Le Śrīmad-Bhāgavatam chant 3 aussi ; cf. la polarité des narines gauche et droite avec ses 2 
naḍī, respectivement lunaire et solaire.   
 
Les facultés mentales et intellectuelles restent égales, mais notre orientation mentale et 
intellectuelle peut varier d’un type de corps à l’autre ; juste notre point fort — car souvent influencé 
par l’enveloppe que nous obtenons. 
Nombre de médecins et psychanalystes du monde le confirment.  
Par exemple, la Doctoresse Georgene Seward, professeur émérite à l’Université Columbia, a 
écrit deux livres fascinants sur ce sujet : ‘Le sexe et l’ordre social’ et ‘La psychothérapie et les 
conflits culturels’. 
 
Nous pouvons apprécier les différences entre les personnes seulement si nous les admettons au 
préalable. Ces publications scientifiques prouvent une fois pour toutes qu’hommes et femmes 
utilisent différemment leur cerveau gauche et droit. 



 

 

 

Test : quand vous croisez les pieds, lequel est dessus ? 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Idem quand vous croisez les doigts, pouce d ou g dessus ? 
cf. 108 autres tests facile en séminaire. 

 
 

Bonus transcendantal 
 
Sārvabhauma Bhaṭṭācārya vivait côté sud de Jagannātha mandira, devant la plage ;  
‘’le monastère de Gaṅgāmātā’’ désigne de nos jours cet ex ‘Mārkaṇḍeya - saras taṭa’ (plage).   
(‘Śrī Caitanya caritāmṛta' Madhya 6.9) 
 
 
Hemalatā et Gaṅgāmātā Gosvāminī 
 
Dans la génération après Śrī Caitanya et Nityānanda Prabhu (donc vers 1600 e.s.),  
de nombreuses grandes Vaiṣṇavī suivirent l’exemple de Ma Jāhnavā Devī ;  
en particulier Hemalatā et Gaṅgāmātā Gosvāmī. 
Hemalatā Ṭhākurāṇī, la fille ainée de Śrīnivāsa Ācārya, accepta de nombreux disciples,  
hommes et femmes. Cette mystique de premier ordre développa en effet un profond sentiment 
de pur Amour pour Dieu. 
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Anniversaire  
 

— En Hasta nakṣatra ; cette constellation nantit son natif de : bienveillance, érudition et sagacité, 
caractère entier et intrépide, courage et droiture, enthousiasme et richesse  

(dans la dernière partie de la vie de Śrīmatī Gaṅgamātā Gosvāminī).  
 

La personne obtient ce qu’elle souhaite et succès. Bon pour Yoga et spiritualité.  
Découvrez votre nakṣatra avec ses applications santé et succès dans notre Mega Livre 8                            

 
Ce jour (surtout si un jeudi) favorise les activités rapides ou lumineuses (brillantes) :  

partir en voyage, prendre ou donner un remède, mettre un bijou ou en vendre, exercices physiques, 
musique ou récréation…   

— En la 10e lunaison (daśī) croissante. Comme Śrīla Madhvācārya.  
 

Nous le commémorons en lisant ou écoutant sa biographie  
et donc en gagnant ⅙ de ses qualités. 

 

 
 

Oṁ tat sat ! 

L’Absolue Vérité Suprême et éternelle (BG 17. 23) 

 
Bhaktisvarūpa Bṛhaspati Svāmī  

brihaspati.dasa@gmail.com  
 

 

 

 

 
 

Śrīmatī Gaṅgamātā Gosvāminī voyagea de Rājaśāhī à Vṛndāvana : 1296 km. 
Plus tard elle voyagea de Vṛndāvana à Jagannātha Purī : 1430 km (à pied) 

 

 

 


